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soit le voilà donc en route pour 
les Philippines avec une flotte nom¬ 


breuse, qu’escortent des transports 
charcrés de charbon. 


LE DÉBARQUEMENT 


A MANILLE. 


Les Américains ont effectué le 
débarquement de leurs troupes à 
Baïquiri, village situé à environ 18 
milles à l’est du port de Santiago. 

L’opération protégée par les na¬ 
vires de guerre de l’escadre amé¬ 
ricaine s’est effectuée sms trop de 
difficultés. Les Espagnols n’ont 
opposé qu’une très faible résis¬ 
tance ; d’ailleurs les Cubains insur¬ 
gés ont rendu à cette occasion de 
réels services. Le port de Baïquiri 
offre l’avantage de posséder une 
jetée ce qui a facilité le débarque¬ 
ment des troupes et rendra plus 
aisé celui des pièces de ^campagne 
et de siège. Le 24 juin toute l’ar¬ 
mée du Général Schafter, compre¬ 
nant 16,000 hommes, était rendue 
sur le sol cubain. 


La lutte va donc recommencer à 
Manille. Les insurgés commandés 
par Aguinaldo, assiègent la ville, 
mais rien de décisif ne parait en¬ 
core avoir eu lieu ; datant oue la 
flotte allemande dans la rade est 
aujourd’hui d’un effectif supérieur 
à celui de Dewev. Les Allemands 


Durant les deux premières Ses¬ 
sions de la présente Législature le 
Gouvernement qui venait juste de 
prendre les rênes du pouvoir, lors¬ 
que fut ouverte la première Ses¬ 
sion, a dû consacrer la majeure par¬ 
tie dé son temps à définir sa ligne 
de conduite, débrouiller l’écheveau 
administratif, donner la dernière 
main au mécanisme officiel, net¬ 
toyer, balayer toutes les poussières 
accumulées sur toutes choses par le 

Î ernier Gouvernement. Certes ce 
'était pas une petite besogne que 
e prendre en mains la conduite du 
c har de l’Etat, après être resté 18 
tns dans l’opposition, contre un 

parti chez qui, au dire même de ses 
adversaires les plus acharnés, “ était 
implanté l’instinct du Gouveme- 


Depuis assez longtemps des né¬ 
gociations étaient pendantes entre 
les Etats-Unis et la France pour 
l’application réciproque de cer¬ 
taines parties du tarif minimum 
français et de la section trois du 
tarif américain (tarif Dingley). 


ment,” et tant que les faits de 
l’heure actuellé ne seront point de¬ 
venus* partie intégrale de l’histoire 
qui seule permettra de les juger 


avec impartialité et sans passion, 
nous ne serons point à même d’en 
apprécier sainement l’importance. 
Alors seulement l’on dira avec 
quelle parfaite entente des choses, 
quel tact, quelle habilité, cette 
œuvre a été accomplie. 

Toutefois il faudrait être aveugle 
pour ne pas reconnaître auel élan. 


pas reconnaître quel élan, 
Sir Wilfrid Laurier a su donner 
au Dominion tout entier ; les résul¬ 
tats obtenus laissent dore et déjà 
loin derrière eux, tout ce qui avait 
été fait jusqu’à ce jour. ? i 1, j 


LES COMBATS. 


CRIS DE PERROQUETS. 

Au début de la Session c’était 
chose fréquente que d’entendre les 


IN HARBOR OF CIENFUÈQÛS» 


AMERICAN BOAT CREWS CUTTINO 


Ces négociations viennent d’a¬ 
boutir, ainsi que nous l’avons an¬ 
noncé ces jours derniers ; Un accord 
est dernièrement intervenu, à 
Washington entre M. Kasson, sous- 
Secrétaire d’Etat et M. Jules Cam- 
bon, Ambassadeur de France. 

Les avantages provisoires qui meurs des chefs, 
avaient été concédés dès 1898, au 
commerce américain lui sont main- 
i tenus en France et en Algérie ; le 
gouvernement français lui accorde, 
en outre, le bénéfice du traitement 
de la nation la plus favorisée pour 
la charcuterie et 
qu’une loi récente a inscrits aux 
deux tarifs en relevant les droits 
qui leur sont applicables. 

Par contre les Etats-Unis accor- 


lutte qui leur a coûté 10 morts et En résumé la véritable guerre 
40 blessés (chiffres officiels) ont re- commence, et les Américains vont 
poussé les Espagnols. Le lende- se heurter à d’ahtres difficultés que 
tnain aux environs de ce village a celles de la lutte maritime ; il est 
eu lieu vax nouvel engagement. 

Depuis, lesjAméricains ont continué 
leur mardhe, et les avant-postes 
sont rendus à quatre milles de 
Santiago. Mais c’est maintenant 
que vont commencer les vraies dif¬ 
ficultés. 

La ville en effet a été très effi¬ 
cacement fortifiée. L’armée espa¬ 
gnole occupe les hauteurs où elle a 
élevé des retranchements considé- 


La Santé de Leon XIII 


de n’avoir point réalisé ses pro¬ 
messes d’avant les Elections. 

Les Chets du Parti avaient donné 
l’exemple et tout membre conser¬ 
vateur qui prenait la parole se 
serait cru déshonoré s’il n’avait, 
avant de regagner son siège, renou¬ 
velé, perroquet bien appris, les cla- 


Une dépêche de Rome annonce 
que la santé de Sa Sainteté Léon 
le plus longtemps possible IXIII donne de sérieuses inquié- 


Les complications de la guerre 
Americo-Espagnole auraient forte¬ 
ment contribué, par les inquiétudes 
qu’elle a fait uaître.à ce funeste 
résultat 

Les médecins du Pape déclarent 
toutefois qu’il n’y a rien d’absolu¬ 
ment inquiétant. 


Mais à mesure que s’écoulèrent 
les semaines, apportant l’une après 
l’autre quelque nouvelle réforme, 
on commença à comprendre combien 
était dangereuse et ridicule pareille 
tactique, dont l’effet certain (levait 
être d’attirer trop directement l’at- 
les saindoux tention du public sur les progrès 

constants du Gouvernement en ma¬ 
tière de Législation. 

LES PROMESSES TENUES. 

L’abolition dé l’Acte des Fran¬ 
chises Electorales de 1885, acte 
dispendieux et impraticable, a été 
suivie par le vote d’un nouveau 
système juste et peu coûteux. 

Le Réforme du Service Civil a 
suivi, puis est venue la Réforme du 
Système Postal, et enfin le Bill du 
Plébiscite sur la Prohibition. 

Différentes mesures ont été prises 
pour assurer le développement et 

_____ HK 

isest efforcé de perfectionner les 
voies terrestres et fluviales de com- 


La Saint-Jean-Baptiste a 
Montreal. 


élevé jd 

râbles : des canons de gros calibres 
appuient ces défenses, et en arrière 

sont encore trois ou quatre lignes , u fête Saint-Jean-Baptiste a 

to h •“* 4 “ “•? » 

D’aujtre part on annonce l’arrivée éclat et un enthousiasme qui n a- 

à Santiago du corps de renfort vaient point été égalés depuis 1884. 

St» de 

tmolea à près de 30,000 hommes. I ra ineffaçable. 

Si l’on Considère que ces derniers pius de personne faisaient 

ont pou t eux 1 avantage du nombre, . * , . T ,_ 

de la position, que ce*£mt tous des P"*'™™' La—* 

hommes | aguerris, habitués au cli- célébrée en plein air sur un autel 

mat, on Conviendra que leB Améri- improvisé, sur la pente de la Mon- 

oains ne / paraissent pas pouvoir es- tagne, a été suivie de la bénédic* 
pérer mie victoire immédiate. Les tion p&pale , 
gros canins de siège u ont pu etre r 

transportés, en raison du mauvais M. l’abbé J. A* Bélanger, curé de 

état des ^chemins pendant cette sai- Maisonneuve, a prononcé un élo- 

■an de pl/uies. Ce n est point être ( . uen £ germon, sur ces trois points : 
possimisfte que de prévoir de grosses 1 

pertes polur eux du fait de la fièvre L Amour de la Mere-Patne. 

Jaune étknt donné les conditions L’Amour du Pays. ‘ 

défavorables danr lesquelles vont T , A u 

b. tmnX L Amour de la Religion. 


A la suite d’un vote de la Cham¬ 
bre le Ministère Méline a remis sa 
démission entre les mains du Prési¬ 
dent Faure, qui l’a acceptée. 

Les pourparlers pour la reconsti¬ 
tution d’un nouveau Cabinet ont 


ellement appliqués aux tartres, 
eau-de-vie et autres spiritueux, 
objets d’art, vins non mousseux et 
vermouts. Le dégrèvement sur les 
droits de douane ainsi obtenu pour 
les produits français est évalué à 
deux millions et demi. 

Cet arrangement rend manifestes | focibter^ l’accès du Yukon 
les sentiments dont sont animés les 
‘gouvernements de Washington et 
Président de Paris et leur esprit de conci- 
i. comme liation. , 
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Il serait donc tén; 
nous de supprimée u 
nous faudrait alors 


doit être de faire des économies ; Eh bien, nen déplaise à M. Ser¬ 
ai usi du moins s'est-il fait connaî- nier et eooftorts, nous ne sommes 
tre pendant sa gestion comme sur- pas dupes de ces hypocrites protes- 
m tendant des éoolea tâtions; nousws&voiis ce qu'en VMt 

► Î%i8 devions^nc nousalftsmjr^ Ynxtrre ; et sr par malheur nous 
à le voir pousser les hauts cris sommes obligés afin d’assurer à nos 
lorsqu’il s’est agi de consacrer une écoles, le soutien qui leur est néces- 
partie du capital affecté aux écoles, saire, de supporter une augmenta- 
au bon fonctionnement de notre tion de taxes, nous saurons qui ac- 
système scolaire. cuser. 

Conservateurs se- Nous n’nhliAronH nn.Q 1 a rAÎA n£- 


suivant 

P» V’il 


t auss» qu'à vt# autre8 

r Vo *» aime- 

r^He dé sectairu « ver . 

^■ovinc» du* lV^re 

ieque Laurier a pas mal 
^.ous ne vous suivrons 
b terrain ; nous pourrions 
g, sur vos amis politiques 
des miracles pour vous 
i ber te catholique comme 


oes principes 
tendent jusqu’à la caisse inclusive¬ 
ment. 

Mais il cesse d’être de bonne foi, 
quand il vient parler au nom des 


Sip Chapleau. 


LA VÉRITÉ. 


Premier Ministre, s’est attaché à | P r ^ nc, P^ 8 - 
réparer les erreurs dû passé, et 
aujourd’hui le pays tout entier se 
ressent de sa bienfaisante acti¬ 
vité. 

Les intérêts agricoles du pays 
ont été particulièrement favorisés. 
L’immigration a pris Une extension 
inconnue jusqu’ici. La milice a été 
reconstituée sur dés bases solides. 

Le chemin de fer du Crow’s Nest 
Pass va ouvrir la région si riche du 
Kootenay ; on a assuré l’exploita¬ 
tion des merveilleux centres auri¬ 
fères du Yukon ; lTtntercolonial, par 
Büîte dé l’impulsion donnée, est en 
train de devenir une opération fruc¬ 
tueuse au lieu d’être un sujet de 
ruine pour le pays qu’il traversait. L 
Les canaux du St. Laurent ont été 1 1 
creusés. Enfin le port de Montréal 1 1 
par suite des allocations fournies,! 
est en passe de devenir le rival del 1 
celui de New York. La volonté dulj 
peuple sera à même de se prononcer 11 
sur la prohibition. Enfin le traite-1, 
ment des juges a été mis en con- 
cordance avec leurs travaux. 1^ 

Ce sont là des résultats qui justi-| 
fient amplement les espérances fon-|^ 
dées pat le peuple Canadien enl 
1#96. Le peuple qui constate le 
merveilleux développement de notre ^ 
pays, sait apprécier les généreux n 
efforts du gouvernement qui a ob- ” 
tenu pareille réussite, et son seul 11 
souci sera de l’aider à compléter 11 
sa noble tâche. 


La Province du Manitoba est 
propriétaire de ce fonds des écoles 
comprenant à l’heure actuelle 
$450,000 en argent, et $15,000,000 
en terrains. 

Le rôle du Gouvernement est de 
surveiller l’emploi de ces fonds des¬ 
tinés aux seules fins scolaires ; mais 
il est parfaitement libre d’en auto- 


“ En 1885 l’exécution de Louis 
nie! imposée au Gouvernement 
r édéral par le fanatisme orangiste 
avait créé parmi les Canadiens-’ 
français un soulèvement populaire 
aussi spontané, réel et profond qu’il 
était légitime et beau. En diri¬ 
geant ce mouvement avec fermeté 
et sagesse, il eut été possible d’en 
faire le point de départ d’une nou- 


Manitoba et le Sénat. 


pu faire, mieux que tout autre, à 
cause de son éloquence qui entraî¬ 
nait les masses. 

Il fit le contraire. H chercha non 
pas à diriger le mouvement mais à 
le comprimer, pour sauver son 
parti. 11 ne réussit point. Il sauva 
sans doute les jours du gouverne¬ 
ment coupable, mais le courant, en- 
digne d’un côté, se répandit avec 
fracas d’un autre,et en définitivedes 
efforts que Chapleau et les autres 
chefs conservateurs dirigèrent con¬ 
tre le mouvement populaire de 
1885 ne firent que profiter aux 
libéraux. 


bécile ou fanatique, fait en vérité 
monter aux lèvres des honnêtes 
gens un cri de révolte dont le bruit 
chaque jour grandissant trouve de 
l’écho dans toute notre Province. 

Le peuple suit attentivement les 
discussions journalières qui se pour¬ 
suivent dans les journaux à ce 
sujet, mais il faut bien l’avouer, 
l’opinion publique flotte encore in¬ 
décise quant au meilleur parti à 
prendre, reforme ou abolition. 

Le pour et le contre sont encore 
à peser plus exactement ; mais 

toutafAi*. «ou* croyons rÂmner 

assez fidèlement l’opinion de la ma¬ 
jorité eu disant que la réforme pa¬ 
raît à l’heure actuelle faire pencher 
le plateau de la balance en sa 
faveur. 

Nous ne saurions en cela, blâmer 
l’opinion publique. Elle s’effraye à 
bon droit d’un changement si radi¬ 
cal, d’un pas si prononcé dans l’in¬ 
connu 


de “ l’évangéline. 


si aveugle qu il ne voit beaucoup 
de réformes à faire, mais il vteut 
des réformes à sa mode—celles de 
L’Evangeline et du peuple acadien 
parées suivant son idéal à lui. 

Il espère bientôt voir lé français 
enseigné dans nos écoles, mais pri¬ 
mé par l’enseignement religieux, 
mêlé de catéchisme, d’histoire 
sainte, d’homélies sur les béatiudes 
et les péchés capitaux, tout cela ex¬ 
pliqué par des pauvres laïques qui 
ont tout le mal du monde à se diri¬ 
ger eux-mêmes dans les sentiers 
tortueux et mal définis des dogmes, 


DU “ CANADIEN DE ST-PAUI» 


La Bonne Foi du Sénat. 


notre race, c’est-à-dire d’un bout à 
l’autre du Canada et de la république 
américaine, ce grand jour où l’on se 
réunit au pied des autels et sur les 
places publiques, où l’on entend les 
ministres d« Seigneur et les ora¬ 
teurs de circonstance parler de la 
patrie, de son saint patron, de ses 
luttes et de ses gloires passées, de 
ses succès ou de ses tristesses ac¬ 
tuels et de 


M. le Sénateur Bemier jubile, il 
exulte, il rayonne ; sa joie débor¬ 
dante s’épanche dans les colonnes 
du Manitoba en un long article 
intitulé “La Politique” et dont le 
so®B-titre pourrait être “ Apologie 
dtt Sénat.” 

Le Sénateur Bernier ressemble 
un peu à l’écolier qui vient de faire 
une bonne farce à son profes¬ 
seur, il ne se sent pas d’aise d’avoir 
embêté le Gouvernement, il est si 
fier dè son ouvrage qu’il s’en vante 
sans détour. 

" A quoi servirait le Sénat,” dé¬ 
clare-t-il en substance, “sinon à 
être* désagréable au Gouverne¬ 
ment 

Ou pourrait peut-être s’étonner, 
non sans raison, d’une déclaration 
aussi peu en harmonie avec son 
attitude envers le Gouvernement 
Tory, au tempe jadis; mais si sa 
conscience est satisfaite, nous 
n’avons rien à y voir ; car vous 


toujours plein de mystère. 

A tort ou à raison on redoute un 
changement si radical et l’on avoue¬ 
ra qu’au Manitoba, dont la consti¬ 
tution relève non de la Couronne 
mais du Parlement Fédéral, cette 
appréhension n’aiïlè pas sans quel¬ 
que raison d’être. 

L’on désire entourer nos droits 
du plus grand nombre de garanties 
possibles ; l’on préférerait donc une 
réforme dont l’objet serait de ren¬ 
dre efficace la garantie que peut 


ses espérances pour 
plus une, le pasteur un, le troupeau l’avenir. Nos pères ont courageuse- 
catholique. ment lutté pour nous transmettre 

Peut-être que vous vous canton- l’héritage dont nous jouissons au- 
teriez .de la lepture du catéchisme jourd’hui: notre foi, notre langue 
sans explications et sans commen- et nos lois. Mais le temps des luttes 

n’est pa9 encore fini. Des ennemis 
nous environnent de totutes parts, 
et si nous cessons de combattre, si 
nous nous croisons les rtras, nous 
serons sûrement terrasseks, et nous 
ne pourrons transmettre » nos des¬ 
cendants, dans toute son untégrité, 
le précieux héritage que ; qous te¬ 
nons de nos ancêtres. I.» fête de 
la patrie, la fête de la St int-Jean- 
Baptiste, est l’occasion par excel¬ 
lence de nous rapprocher, de re¬ 


cher un converti, car en bonne 
conscience vous savez parfaitement 
le peu de poids de vos prétendues 
accusations ; la vérité est autre. 

“ A sa dernière session, la légis¬ 
lature locale,” écrivez-vous, " a voté 
pour les fins d’éducation $185,000. 
C’est*une somme dont les institu¬ 
tions scolaires ne peuvent être pri- 

avoir. Si les 


dans le cours de ses explications, 
s’il le veut ; en étudiant l’histoire, 
là géographie, la botanique, l’astro¬ 
nomie ; n’importe qui moralisera et 
la loi n’y aura rien à redire, mais, 
il est temps qu’on se mette sérieuse¬ 
ment à l’étude des sciences moder¬ 
nes ; qu’on apprenne un peu de la 


être pour nous le Sénat. 

Mais justement à cause de l’im¬ 
portance du rôle que peut jouer à 
un moment donné le Sénat pour le 
maintien de nos droits, nous dési¬ 
rons, nous réclamons plus vivement 
que qui que ce soit la reforme com¬ 
plète d’un corps qui jusqu’à ce jour, 
bien loin de remplir ce but, n’a été 
suivant les 'Circonstances ou’un 


vées : elles devront l' 

$300,000 eussent été données au 
Gouvernement Local, les écoles en 
auraient-elles bénéficié ? Non pas ! 
Elles n’auraient eu tout de même 
que les $185,000 votées par la légis¬ 
lature 1 ” 

Admirez, cher lecteur, le joli 
petit calcul, la candeur et la naïve¬ 
té de cette combinaison légèrement 
infâme 1 

MM. les Sénateurs se sont dit 

Le Gouvernement Greenway a 
voté $185,000 pour les fins d’édu¬ 
cation, il comptait pour couvrir ces 
dépenses sur les $200,000 (et non 
$300,000) que devait lui allouer le 
Gouvernement Fédéral cette année. 
Si donc nous empêchons cette* allo¬ 
cation le Gouvernement Greenway 
qui ne dispose encore que de très 
modestes revenus, sera obligé de 
recourir à une augmentation de 
taxes. Et alors nous aurons beau 
jeu pour crier à Ja dilapidation, à 
l’imprévoyance, et patati et patata. 
—(Voyez, vocabulaire ordinaire de 
l’opposition). 


sagesse des enfants du siècle qui 
nous passent sur le corps. 


Le Libéralisme 


d’après “ LA VÉRITÉ 


Quelques définitions donné©* par 


mesure sem 


ulez-vous priver les ralisme pernicieux, condamnable et 
is vivez en ermite, condampé ! ” 1 

îplation, nourri par Par contre la Religion fàspa- 
ciel ou le commun gnole, malgré ou à cause de ses 
jui vous apportent superstitions est, “ La Foi san s mé- 
üel avantage voyez- lange d’hérésie ou de schisme. T 
tout des ThebaïdeB. Après cela il n’y a plus qu’à tirer 

ligieux, il faut des l’échelle. } 

faut aussi des dire- C’e»t égal, voilà de quou sur* 

i moutons qui crois* prendre quelque peu ceux qui 

nourrissent le lait croyaient encore en la noble! indé* 


, - u es instances 

et mille autres causes, auront pour 

effet de rendre inévitable dans un 

avenir prochain, l’autonomie com¬ 
plète des différentes Provinces; ce 
jour-là le Sénat du Dominion sera 
appelé à jouer un rôle analogue à 
celui des Etats-Unis. 


• • 
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SEMAINE 


Du 11 u 16 Juillet, 1888. 

Derniers progrès. Toujours Intéressant*. Grande 

attraction. Agencement nouveau. $IS.000.00 
Entrée libre partout. Superbe programme de courses 

de chevaux 

Spectacle Nouveau. 

invention* les pins racontes. 

De llnteret pour tous. 

Chaque soir Magnifique représentation de feu d'artifice 


Unifiant avec le drame 


(Suite) 


Toute section No. pair, des terres de la Couronne non affectées et 
non réservées, excepté les No. 8 et 26 pourront etre pris en homesteads 
par toute personne chef de famille ou aucun homme au dessus de 18 
ans en raison d’un quart de section, soit 160 acres. ^ 

■, * y ... 

Entrées 

L’entrée peut être faite personnellement a l’office des terres du 
district ou sur application an Ministre de l’interieur à Ottawa, ou au 
Commissaire d'immigration à Winnipeg. Elle peut être faite par une 
autre personne autorisée. Le prix d’entrée régulière est de $10. pour 
tout terrain déjà occupé, il sera chargé $5. ou 810. de plus pour rencon- 


personne ne pourrait s'é- 


Æ f ? 111111UO K à p * cUit « «t réduction sur les chemin de fer. 
f F O Transport gratuit des objets exposes. 

ii« o. j. maolson, president f F. W. Heuback, General Manager. 

é $ BOX 1441 ( 

mm - w&m winnipeg. 

« Faites Application pour le Programme des Attractions, vous le recevret par poste 
w pour rien. Les Entrées sont closes le 2 Juillet. 


tonner d’une semblable hésitation, 
alors même qu’elle fut véritable. 

La situation faite aux Métis, les 
évènements précédents, les justes 
sujets de plainte qui à l’heure ac¬ 
tuelle étaient nombreux, rendaient 
bien excusables un moment de ré¬ 
flexion, d’hésitation avant de pren • 
dre ouvertement parti. 

Ajoutez à cela la méfiance que 
devait infailliblement faire naître 
pareille situation ; l’ignorance abso¬ 
lue de la plupart des Métis à l’égard 
de cette dénomination de fémens, 
qui pour eux rappelait surtout l'an¬ 
tagonisme contre les Orangistes, 
leurs propres ennemis, et vous 
avouerez que la population métisse 
aurait agi fort sagement en mon¬ 
trant une certaine suspicion envers 
l’annonce de faits qui pouvaient 
l’engager dans l’inconnu. Tout 
homme de bon sens rendra justice 
au bon sens de ces gens qui vou¬ 
laient se renseigner auprès de leurs 
chefs avant de se prononcer. 

La sagesse de ces chefs n’est donc 
que plus méritoire, car même en ad¬ 
mettant le bien fondé de cette hési¬ 
tation il n’en reste pas moins acquis 
que c’est à ces chefs que revient 
l’honneur du mouvement de loyal¬ 
isme dont la nation métisse fît 
preuve le dimanche 8 octobre. 

Voici d’ailleurs le langage que 


Ste. Anne et St. Norbert se mirent Commandant des forces américaines 
en route. _ à Pembina, n’eut pas plutôt appris 

Le même jour, un corps de 15 le mouvement des Féniens qu’il 
cavaliers métis-anglais, sous le corn- expédia un détachement avec l’or- 
mandement de M. Cunningham, dre de s’emparer des pillards. Les 
M. P. P.,, de Headingly, partait en generaux et les soldats féniens 
exploration dans la direction du craignant de se voir entourés aban- 
Poitage. donnèrent le Fort et s’enfuirent.' 

Le çarti français se dirigea vers M. O’Donoghue fut arrêté sur le 
le Sua-Ouest, où l’en signalait la terrritoire anglais, à quatre milles 
présence de 900 Féniens aux envi- de la frontière, par quatre Métis 
rons de la montagne Pembina. sous la direction de Gordon. 

La première étape fut de 20 O’Donoghue çe voyant pris arma 
milles ; le campement se fit à la son pistolet et déclara qu41 les sui- 
traverse de la rivière à St-François- vrait si leur intention était de le 
Xavier, où les compagnies de cette remettre entre les mains du Colonel 
paroisse rejoignirent le gros du Wheaton, mais que s’ils voulaient 
cor P 8 * le livrer aux autorités anglaises le 

La seconde étape conduisit nos premier qui porterait la main sur 
cavaliers à travers la prairie brû- lui serait un homme mort, 
lée par les feux d’automne au-delà Nos Métis qui connaissaient le 
des sources de la Rivière Sale, caractère décidé de O’Donoghue 
Dans la nuit le vent du Nord se consentirent à le conduire jusqu’à 
mit à souffler, la pluie se changea la frontière et le remirent entre les 
en neige et au bout de peu de temps, mains du Colonel Wheaton. 

M. le Consul Taylor 


Culture et résidence pendant 3 ans sont requises, et durant ce 
temps, le colon ne peut être absent pendant plus de 6 mois en aucune 
année sous peine de perdre ses droits. 

Applications pour patentes 

Peut être faite au bout de trois sms devant l’agent local ou l’ins¬ 
pecteur de homesteads, en ce cas les frais seront de 85. Il doit être 
fait notice 6 mois à l’avance par écrit au commissaire des terrains de 
la Couronne à Ottawa de l’intention de faire application pour la 
p tente. 

. Informations 

I 

Les immigrants pourront recevoir à tout office des terres de la 
Couronne l’information des terrains disponibles et libres de charges. 
Aide et assistance soront données pour trouver les terrains désignés et 
informations complétés fournies sur le bois, le terrain, le charbon, les 
lois minière ainsi que toute copie des lois et réglements. 

Les mêmes renseignements peuvent être obtenus par application 
soit au Secrétaire du Departement de l’interieur à Ottawa ou au Com¬ 
missaire de l’immigration à Winnipeg. 

JAMES A. SMART, 

Député Ministre de l’Interieur. 

N.B. A part les terrains ci haut mentionnés, des milliers d’acres 
de terrains de première qualité sont mis en vente par les differents 
Çie. de chemin de fer ou des Sociétés particulières. 


tint le plus éminent de ces chefs, 
M. Louis David Riel : 

“ Il ne s’agit plus ici d’Orangistes, 
ni de ’lraitres, ni d’adversaires," 
dit-il, “les droits et libertés que 
vous aVez si chèrement achetés sont 
gravement menacés ; ^snotre devoir 
est d’aller en avant sans regarder 


Lie t au soir, M. le Consul Taylor 
informait Son .Emin. le Lieutenant- 
Gouverneur de la nouvelle de cette 
arrestation que le Colonel' Wheaton 
lui avait télégraphiée. 

Le lundi, 9 mai, MM. O’Neil, 


jusqu’aux os, mais la gaieté résista 
à ces désagréments, et le lendemain 
matin l’on se remit en marche la 
neige et le vent dans le dos, pour 
parcourir une étape de 36 milles 
non interrompue jusqu’à la Rivière 
aux Ilets de Bois. 

Dans la soirée les chefs tinrent 
conseil, les hommes prêtèrent ser¬ 
ment d’allégeance en plein air, puis 
l’on fit appel aux hommes de bonne 


en arrière. 

“Le pays est attaqué; le repré¬ 
sentant légitime de la Reine vous 
appelle à défendre la patrie; pre¬ 
nons les armes et défendons la. 
C’est notre devoir à tous. Mais 
surtout,” ajoutait-il, “ ne notas divi¬ 
sons pas ; que l’action soit unanime ; 
par là l’express'on de nos senti¬ 
ments si injustement soupçonnés et 
calomniés sera plus éclatante et plus 
solennelle. Que la nation fasse en¬ 
core une fois preuve d’abnégation ; 
donnons encore cette preuve, au 
risque même de voir ce grand acte 
odieusement travesti et interprêté 
par no3 adversaires.” 

Admirables paroles empreintes du 
plus pur patriotisme, et qui tirent 
une grandeur toute particulière de 
la situation dans laquelle se trou¬ 
vait Louis Riel à cette époque. * 

La conduite de Riel eu de telle 
circonstance est la preuve la plus 
éclatante de l’absolue bonne foi de 
cet ardent patriote. 

Le dimanche au soir, 8 octobre, 
le Lieutenant - Gouverneur ayant 
fait connaître sa décision, en 
réponse aux offres des Métis- 
Français; ceux-ci s'organisèrent. 

Le corps de cavalerie se compo¬ 
sait de 10 cavaliers de Saint- 
Boniface sous les ordres de M. de 
Lagimodière; 10 de Sainte-Anne 
de la Pointe des Chênes, sous M. 
Charles Nolin ; 10 de Saint-Vital 
et Saint - Norbert, 


volonté pour le service d’éclafreurs 
en avant et sur les ailes de la 
colonne. ^ 

Tous se présentèrent. 

MM. T. Vaudry, B. Boucher et 
J. Dubuc eurent mission de 


PEOFESSION 


J. THOMSON et CIE. 

Entrepreneurs de pompes 

funè bres et e mbaumeurs 

529 Rue Principale 

Téléphona 35 t. WINNIPES. MAN. 

to-3-99. 


se ren¬ 
dre à 40 milles du côté de St-Joseph 
de Pembina. MM. St-Germain, Ver- 
mette et Nolin se dirigèrent vers la 
Montagne et deux autres descen¬ 
dirent vers le Sud-Est. 

Les éclaireurs partirent le lende¬ 
main matin au point du jour ; et le 
camp fut transporté sur les bords 


AVOCAT, 

SOLLICITEUR 

NOTAIRE. 


Concert au 


435 Rue Main, Winnipeg 

TELEPHONE 834. 


Par Mademoiselle Gabrielle 
Mollot et Ses Eleves. 


J VrpD Successeur a 
• XV IL 11M. Hughes & Fils, 

Entrepr eneur de Po mpes Funèbres 

mm Et Embaumeur* 

212 Bue Bannatyuo, Su face Aslxdown 

26-6-98. 


H. W. WHITLA 

AVOCAT ET NOTAIRE 


de la Rivière Tabac. 

Le samedi se passa dans l’inac¬ 
tion attendant l’arrivée des éclai¬ 
reurs, et ceux-ci ayant rejoint le 
lendemain matin, la colonne mise au 
courant de ce qui s’était passé, re¬ 
prit le chemin du Fort Garry. 

La seule victime de l’expédition 
fut un magnifique ours noir tué par 
M. Francis Nolin de Ste-Anne des 
Chênes. 

Les événements avaient marché 
rapidement pendant ce temps. 

O’Donoghue avait compté sur 
l’appui de la population toute en¬ 
tière; escomptant à son profit les 
justes réclamations des Métis il 
avait espéré s’en servir pour les 
rallier à sa cause ; il lui suffisait de 
se présenter, pensait-il, pour les 
voir tous accourir. Aussi après 
avoir voyagé plusieurs jours entre 
Pembina et la Pointe à Michel, il 
crut le moment venu d’agir et le 
5 octobre à cinq heures du matin, 
le Général Curley à la tête d’une 
trentaine de Féniens s’emparait des 
deux ou trois maisons qui formaient 


Un nombreux et chaleureux au¬ 
ditoire était présent mercredi der¬ 
nier, au concert de Mademoiselle 
Mollot. 

Ce concert était beaucoup plus 
intéressant que ne le sont générale¬ 
ment les concerts de ce genre. 

Notre espace est trop limité pour 
faire sa part d’éloges à chacune de 
celles qui furent enténdues, mais 
nous devons dire que le talent de 
Mademoiselle Mollot, surtout dans 
1 exquise Ballade de Chopin, lui 
a valu la plus grande part des ap¬ 
plaudissements. 

Parmi les jeunes pianistes qui 
toor à tour parurent devant l’audi¬ 
toire nous devons mentionner par¬ 
ticulièrement Melles Burke, Alber- 
tine L. Auger, Alice Bertrand, 
Annie Booth, Katie Brownrigg, 


Chambre Ne. 10, Bâtisse “Western Canada, 

WINNIPEG «w- 392 Rue Principale. 

10-9-58. 


FRUITS DES TROPIQUES 

de toutes sortes . . 

. . eu toutes saison. 

Tel 847. Coins Rue Main et Portage 


AVOCAT, ETC 


No. 366 Rue Prineipale, 

10-21-96 - WINNIPEG, MAN 


Dr. W. Harvey Smith 

Limite sa pratique aux maladies des yeux, oreil¬ 
les et la gorge. 

OFFICE 280 HUE DDNALD 

Coin de l'avenue du Portage. Heures 9.30 k 12.30 
a.m. et,3A4p.m., excepte le Dimanche ou par 
appointemet. 

12-11-98. 


sous m. r 
Parenteau, Père ; 10 de Saint- 
François - Xavier, sous M. Pascal 
Breland, et 10 de la Prairie du 
Cheval Blanc, sous M. Birston. En 
tout 60 cavaliers dont M. Breland 
fut déclaré chef et guide. L’orga¬ 
nisation militaire était laissée aux 
hommes, qui convinrent et deman¬ 
dèrent de se constituer comme dans 
les guerres de la prairie. Chaque 
peloton de 10 cavaliers eut son 
capitaine, qui durant la marche 
était chargé de la discipline et du 
soin de ses hommes. 

Les seuls Canadiens faisant par¬ 
tie de ce corps furent M. Royal, 
M. P. P.; Jos. Dubuc, M. P. P., et 
M. A. Chartrand. 

Le lundi fut consacré à la distri¬ 
bution des armes, des munitions et 
des ration, et le mardi matin les 
trois compagnies de St Boniface, 


Pour Plaisir ou pour Explorer. 

Chaloupes et canots neufs ou de seconde main 
î a vendre. 

SCAIFE FRS constrüc *eors 

ü i DE BATEAUX 

Agent* de* canote Peterborongh, 

12 - 8 - 98 . Au Pont de la Eue ***<■" 


Dans tontes les Paroisse* 

Françaises du Manitoba. 

Argent à prêter JOSEPH LECOMTE 

366 MAIN STREET. Notaire Publie. 


le Fort de la Compagnie de la Baie 
d’Hudson à Pembina; il en prenait 
possession au nom du Gouverne¬ 
ment Provisoire de Manitoba ! Ce 
qui seul suffit à démontrer quel 
était son but, et combien il comp¬ 
tait sur la nation métisse. 

Le Fort se trouvait justement 
sur une lisière de terrain réclamée 
par les deux gouvernements anglais 
et américain. 

Agissant d’après des instructions 
très précises le Colonel Wheaton 


Désiré informer ses nombreux patrons que son 
office est maintenante 492 Rue Main, entrée 
par 1 élévateur. Heures d’office 9 à 12 a.m. et 


En correctionnelle, le lendemain 


du Grand.Prix : 
Le juge.—On 


GATEAUX 


SANDISON, 


BT CONFECTIONS, 


12 - 11-96 






















L'ÉCHO DE MANITOBA 


Chose à noter, c’eet qne les par- 
raina et marraines ont été fournis 
par la même famille dans les per¬ 
sonnes de Messieurs Jos. Pépin, de 
la Maison Brooks & Cie, de Indian 
Head, et Onésime Tomigny, de 
Wolseley. Les marraines étaient 
Mme En. L Prud’homme, autre¬ 
fois de Montréal, et Mme Onésime 
Tomigny, de Wolseley. 

Bravo les Canadiens ! 


Pour quelque temps seulement 

NOUS DONNONS 

Avec chaque domaine de portraits [Cabinet] 

Dd Portrait ai Crayon, Noir 

^ Grandeur 16x30. 

Baldwin & Blondal 

Artistes Photographes. 
207 RUE PA0ITI0 
1er parts As la Rue Mah. 

WINNIPBG. 

12-6-96. 


Abonnements. 


Jean-Baptiste ! T a un M’sieur 
qui demande une piastre ! 

—Uue piastre, bon sens 1 Et 
pour qné donc ? 

Y dit qn’i vint pour L’ÉOHO 
DE MANITOBA. 

\ 

—Pour sûr qne je vais la lui 
donner sa piastre. Dis-y qne je 
viens tout de suite. 

Ainsi soit-il, chers concitoyens. 


AU “ WINNIPEG 


«n, Oèdre, Kir, Epinetto 
chêne, Baarwood et Embîe 

Bols de Construction 

De tontes aortes, Bardeaux en Pin 
et en Cèdre, lattes, Châaala, Portes, etc. 

Bureaux et Cour, vU-a-vU Gare C. P. r 
«o- 4i ,8 Telephon * 238 ‘ Bo*t« P.0.1230 


Le théâtre Winnipeg a durant la 


semaine dernière donné une série 
de représentations du plus grand 
intérêt. 

La troupe de M. Mantell s’est 
distinguée dans des drames roman¬ 
tiques fort remarquables tels que 
" Monbars ” et “ The Face on the 
Moonlight.” 

Pour la semaine de l'Exposition 
de Winnipeg, le théâtre 
prépare 


L’Exposition Industrielle qui doit 
s’ouvrir à Winnipeg cette année le 
11 juillet, promet d’etre un éclatant 
succès. - 

Elle suit d’ailleurs en cela la 
marche ascendante de nos pro¬ 
vinces, dont elle est le reflet fidèle, 
et le merveilleux développement de 
nos ressources rendait inévitable! 


innipeg 
attractions hors-ligne. 
I L’agencement si heureusement 
[combiné de la scène lui permettra 
de représenter les merveilleuses 
pièces qui ont fait la renommée de 
la Cie Neill Stock. Cette Cie a 
rarement eu l’occasion de se pro¬ 
duire ailleurs que sur les grandes 
scènes des principales villes de 
l’Est et ce sera une bonne fortune 
pour notre population que d’ad¬ 
mirer pareil spectacle. 

La Compagnie Neill comprend 
une quantité des acteurs les plus 
fameux, tels que James Neill, 
Hershall Magall, Edythe Chapman, 
Kobert Morris, etc., etc. 

Leur répertoire excellent ren¬ 
ferme des pièces universellement 
réputées, comme “ La Loterie 
d’Amour,” “ Le Bal de Charité,” 
“ Diplomatie,” “ Les Amazones,” 
“La Fille du Banquier” et tant 
d’autres. 


P A R K AIME BENARD ’ pr ° P - 

■ • ■ ^ mal80n d « Ia *Ule où l'on a le plu» de confort. 

OUVERT Service de Première Classo. 

Chambres Chauffxes a l'Eau Chauds 

Pour 1& Saison. botirib db i» classe 

Attache, a l>lt.bll... m .nt. 

G. G. Young, Gerant. On trouvera au comntolr 1». — T . 


ressources rendait inévitable 
cet accroissement prodigieux de 
l’Exposition. De 8000 en 1891 le 
des visiteurs pendant la 
s l’Exposition est monté 
l’année dernière à 60,000 1 

Quelle preuve plus certaine peut 
être formée de l’intérêt soulevé au¬ 
tour de cette manifestation des res¬ 
sourcés prodigieuses de notre con¬ 
trée. 

En présence de pareils résultats 
il importait de prévoir à l’accrois¬ 
sement certain de cette année. Les 
Directeurs l’ont compris et n’ont 
rien épargné pour arriver à ce 
résultat. 

Les bâtiments consacrés aux dif¬ 
férentes catégories d’animaux, ont 
reçu un développement énorme, 
des constructions nouvelles sont 
satisfaire aux nouveaux 


Je n’avais pas vu la ville d’Ed¬ 
monton depuis plusieurs années, et 
j’ai été bien agréablement surpris en 
constatant le merveilleux dévelop¬ 
pement de cette ville. Le site n’a 
pas changé, il est toujours aussi 
oeau, et fait la joie des yeux ; mais 
quelle différence sous le rapport des 
constructions I Le petit village est 


nom bre 


fheatre d’ete 

RUE BANNATYNE EST 


aeieries ne suffisent point à fournir 
aux constructions qui surgissent du 
soi comme par enchantement Ces 
moulins à scie s’étendent au sud de 
la ville, et sont pourtant nombreux 
•t importants. 

Au sud aussi sont les machines à 
laver l’or. Un grand nombre de 
gens y sont employés, et leur gagne 
journalier est, m’a-t-on dit, de $1.60 
à $2 par jour. 

Il existe aussi une école où l’on 
apprend à traiter l’or. 

Depuis l’hiver dernier il s’est dé¬ 
claré ici un véritable boom, et c’est 
plaisir de voir combien tous les ha¬ 
bitants sont encouragés et pleins 
j> • D’ailleurs Ta population 


MARECHAL 

FERRANT 

PROFESSIONEL 

„ y? e iî?^ h , ode t® ferrage scientifique et ration- 
jjo^riee- le» atteintes et les allure» ilésordo” 

dan8 P K ? /'dÆ Vin8 d0uleur ' ot ^ al »««1 

Spécialité d'operations chirurgicales et traite¬ 
ment des boiteries. 

tv.^u?A C8 ^^ e8 5 a î a ^^ e8 ^ es an i mft ux domestiques 
traiteés d après les systèmes les plus perfection¬ 
nes. __ 

Ouvert jour et nuit 

DE. W. E. MARTIN, V.S. 

Gradue du College Veterlnalre d’Ontario. 

281 Rue James. 


AU “GRAND 


venues 

besoins ; l’agréable se joint à l’utile 
pour faire de l’Exposition une 
chose intéressante en même temps 
qu’amusante. 

Une somme considérable a été 
consacrée à la formation des prix. 
$16,000 en argent auxquels vien¬ 
nent s’ajouter des objets d’art, 
coupes, etc., de toutes sortes, sont 
destinées à récompenser les nom¬ 
breux lauréats. 

Des attractions nouvelles ont été 
ajoutées au programme, et feront 
les délices de toute une popula¬ 
tion. 

De tous côtés des arrangements 
ont été pris pour réduire le tarif 
des places sur les chemins de fer, 
et aussi bien au Canada qu’aux 
Etats-Unis. 

On a prévu les désagréments qui 
résultent de l’encombrement et rien 
n’a été négligé pour prévenir cet 
encombrement. 

En un mot l’Exposition de Win¬ 
nipeg prendra rang cette année 
parmi les manifestations impor- 


Au “Grand” opéra la Cie Empire 
Comedy coutinue à faire salle 
comble avec des pièces du plus 
grand intérêt, jouées d’une façon 
hors pair. 

“ Maris et Veuves ” à eu le plus 
grand succès ; le scénario fort inté- 


Drame Comedie 
Vaudeville 


o espoir, 

augmente journellement. Les im¬ 
migrants arrivent en grand nombre. 
Les affaires sc ressentent de cette 
activité et tout marche à souhait. 
Le pont est presque terminé. 

Je ne fais aujourd’hui que vous 
donner sans tarder mon impression 
première, et me propose de com¬ 
pléter l’étude de ces merveilleuses 
contrées. 

SIMON ST. GERMAIN. 


ressant, avec un heureux mélange 
de comique de bon aloi a été fort 
heureusement interprété par les 
différents artistes avec un naturel 
parfait. 

* _ . a II . a# 


Pompes Cur/ie 


Chaque soir, dimanche excepte 


Depuis la Première Ex¬ 
position Industrielle de 
Winnipeg, nos pompes 
on j toujours remporte les 
premieA's prix et les di¬ 
plômes — L'année dernier 
1897 comprise 

Nos pompes sont à l’e- 

PREUVE DE LA GELEE FOR,’ 

tes eü rapides. Le ma¬ 
niement en est facile. 

Nous sommes établis à 
Winnipeg: depuis 23 ans, 
et nojre installation nous 
permet de vendre bon 
marché. 

Ecrivez pour la liste des 


PRIX, 10 et 16 CENTS 

Sieges réserves 6 cents extra 


Les “ Lunatic8" ont remporté 
joli succès. 


Puis au début de cette semaine 
est venue la pièce “ Les Mania¬ 
ques” digne en tout de ses devan¬ 
cières. 

Ces jours-ci la Compagnie don¬ 
nera en représentation un drame- 
comédie, “ Struck Gas,” dont on 
fait le plus grand éloge. 

Samedi soir a eu lieu le tirage 
d’un bicycle de première marque. 


ESPACE RESERVE 


— POUR 

MH. ANDREWS & CIE 


Bijoutiers et Opticiens 


De Notre Correspondant 
de Wolseley. 


Manufacture 


* * 

THE WHITE ENTERTAINERS, 


A. J. WALLEN & CIE 

PHARMACIENS 
1N FACE DS L’HOTEL MANITOBA 

286 Rue Principale. 


tantes de ce genre. 


Les “ White Entertaiuers ” conti¬ 
nuent d’attirer chaque soir la foule 
à leur Pavillon de la rue Banna- 
tyne ; et ce n’est que justice car les 
efforts de la troupe ponr varier son 
programme ; le talent que déploient 
les artistes pour les faire valoir 
mérite tout notre encouragement. 


Venez voir 

Clougher’s English 


colons pour l’Ouest. Les habitants _— 

de Wolseley se chargent de la lui 

indiquer. Entre policeman et vagabond au 

La semaine dernière, M. l’abbé parc: 

Roy a eu à célébrer le même jour I —Que faites-vous là, couché sur 
dans sa paroisse deux baptêmes ce banc à deux heures du matin ? 
chez Messieurs S. Edwards, de Vous n’avez donc pas de domicile ? 

Ellesboro, et David Tomigny, de —Pas encore,-- j’attends que 

Sanntaiuta, les loyers diminuent. 


Baumo Rhumal. Vinà la Créosote (Morin). 
Sjirop du Dr Laviolebte (Terebenthine). Trésor 
des Mères (Dr. P E. Picault), eto., etc. 

Correspondance en Français sollicitée. 
1-17-99] 


Rue Main 


le sang criait vengeance et heure par heure le mouvement de 
pédition fut résolue pour l’expédition. 

La saison des pluies, devançant 
l’époque ordinaire était venue su¬ 
bitement fondre sur la contrée et 
les violents orages qui se succé¬ 
daient, rendant plus difficile la 
marche des soldats, vinrent mettre 
le comble à leur désorganisation. 

Le chef choisi par les Cubains, le 
vieux général nègre Bartolomeo 
surnommé le “ Boucher,” avait pris 
toutes ses mesures pour qu’aucun 
des Espagnols ne put échapper au 
massacre. 1 ; 

Le 24 mai au soir, le détache¬ 
ment espagnol arrêté dans sa mar¬ 
che par une rivière transformée en 
torrent, fut forcé d’établir son cam¬ 
pement sur la rive, en une petite 


frances, et leur imagination san¬ 
guinaire les servit à souhait. 

Dans une plainç, sorte de désert 
de sable, ils creusèrent trente trous, 
et dans ces trous déplacèrent les 
trente prisonniers qu’ils enseve¬ 
lirent de façon à ne laisser passer 
que la tête au-dessus du sol Puis 
la troupe espagnole fit cercle alen¬ 
tour pour s’abreuver de l’agonie de Espagnole 
ces hommes. Ceux-ci 

Sous Tardent soleil de ce ciel saient pro 
meurtrier, les faces ne tardèrent r é® par 1 
point à se tuméfier, la peau cra- tâcher d’e 
quait et se. fendillait, le sang, en qui tenaie 
ébullition dans ces Vases humains, virons de 
jaillissait par toutes les ouvertures. Ordre ! 

\è •__ fri*.__ i j/. i 


Le meilleur Assorti mente de ■ 

Croceries de toutes sortes 


LE SEULE MAGASIN EN GROS DE 
LIQUEURS A ST-BONIFACE 


DEUXIÈME PARTIE. 


Commandes 

Solicitées 


L« Châtiment 


st-bqniFach 


CHAPITRE PREMIER. 


Maison de Confiance 


L’Insurrection. 


PAUL SALA 


Mais ce n’était pas assez. 

Sur un signe des chefs les rangs 
des soldats s’entrouvrirent, un pe¬ 
loton de cavaliers, suivi de deux 
pièces d’artillerie, arrivèrent au 
galop et oe fut alors sous le sabot 
des chevaux, sous le heurt des 
roues, un éclatement de cervelle, un 
écrasement des chairs, une bouillie 
sanglante ; les fers des chevaux, 
comme ceux des roues emportaient 
à chaque fois quelques lambeaux 
d’humanité, et la charge passa et 
repassa jusqu’à ce qu’il ne resta 
plus une seule tête au-dessus du sol. 

Un frisson de colère, secoua les 
insurgés à la nouvelle de oe mas- 


(Suite) 


(Successeur de H. L. Chabot) 


La répression d’ailleurs augmen¬ 
tait chaque jour de sévérité ; le 
récit de ces hécatombes sanglantes, 
éveillait dans le cœur des derniers 
patriotes fidèles, une haine aveugle. 

On se raccontait l’épouvantable 
histoire des trente martyrs d’Ana- 


Vls*a-vls l’Hotel de Ville. 


> Importation directe 

De Vins Français et Etrangers 

Tabacs Français 

«.«a TELEPHONE 841 




















L’ECHO DE MANITOBA 


A L'IMPRIMERIE DE 


A toute personne qui nous enverra les noms de cinq nou¬ 
veaux abonnés, avec le montant de ces abonnements, nous offri¬ 
rons gratuitement 

Son Portrait au Crayon 

Dimension : 16x20. 

Il lui suffira de joindre à son envoi, la photographie dont 
elle désire l’agrandissement. 

Ces portraits sont de vraies œuvres d’art. 


Dans les deux langues, et sous le 
plus court delai possible a des prix 
très réduits 


Profitez de l’occasion qui ne durera pas 
longtemps. 


ADMINISTRATION 


Correspondance d’Ottawa. 

(Suite) 

le commerce du pays ont reçu une 
vigoureuse impulsion grâce au me¬ 
sures efficaces prises en leur fa¬ 
veur. 

Il a bien fallu dès lors recon¬ 
naître non-seulement 168“ bonnes 
intentions du Gouvernement, mais 
parfaite entente. L’on a 


A chete 60 cents a la piastre 

Comprenant habillements, bottines et souliers complètement neuf 

Sera vendu dans, le delai d’un mois à des prix plus bas que ceux 
du gros. 

Venez vite profiter de l’occasion. 

J 17TlVIin7T CTT7T\T 292 main Street 

. ri 11 iVLLü A Jjlil Auoun HaRuIn cioutler 


aussi sa 

compris qu’il était décidé pour arri¬ 
ver à son but, à faire face à toute 
obstruction ; et ce but il l’a atteint 
en dépit de la mauvaise volonté 
évidente du Sénat. 

Il est à remarquer notamment 
combien a été correcte et inatta¬ 
quable la conduite du Gouverne¬ 
ment puisque malgré la surveil¬ 
lance de chiens hargneux exercée 
par l’opposition, elle n’a pu trouver 
motif à aucune de ces accusations 
qui furent jusqu’à ce jour la honte 
des partis au pouvoir. 

C’est là une nouveauté inconnue 
en nos milieux politiques et qu’il 
était bon de noter en passant. 


Nous devons tout debaresser dans le delai de 37 jours, a des prix inconnus jusqu’à ce 
our a Winnipeg ce sera donc la plus grande vente de chaussuaes qui ail lieu. 

Cet assoitiment de chaussures est repute le meilleur en son genre de toute la ville, 
sans nulle exception ; i\ comprend toutes les marques de chaussures fines d’hommes et de 
femmes, les plus appréciées. t 

Les prix de la maison Fahey sont encore marques clairement sur chaque objet et le 
public pourra donc se rendre un compte exact des réductions faites, qui vont de 25 a 40 % 

Venez nous voir le matin c’est le meilleur moment pour etre admirablement servis. 


POUR ES MUNICIPAUTIES 


Ancien 


Toutes commandes devront etre adressées 


668 BOT MAIN, Coin de la Sue Rupert 


BOITE 1309 WINNIPEG. MAN 


CHANGEMENT A VUE. 


Orfti.de Vente d’Bte 


Entêtes pour 


Voie de l’est par la route des Laos 

Prix fortement réduits 

Bateaux quittant Fort William 

Alberta chaque Vendredi, 
Athabasea » Dimanche, 
Manitoba h Mardi. 


Les démonstrations spontanées et 
enthousiastes de sympathie qui se 
sont fait jour lors de la clôture du 
Parlement en l’honneur du Gouver¬ 
neur-Général et de la Comtesse 
Aberdeen, sont fort significatives 
pour quiconque se rappelle la con¬ 
duite hostile et peu digne du défunt 
parti tory au lendemain de la dé¬ 
faite, vis-à-vis de son Excellence. 

II. n’y avait pas d’apostrophes 
assez virulentes alors contre l’hôte 
d ^Rideau Hall. 

y Que les temps sont changés, cher 
Abner ! 

Les joujnaux conservateurs eux- 
mêmes n’ont plus assez de fleurs 

J our décorer leurs éloges à l’adresse 
e Lord Aberdeen. 

Me permettra-t-on d’ajouter à 

• . « .a 11 • 1 


d’Epiceries 

dans l’Intérieur du marohe. 


PRIX SttClAL POUR 

Marque Diamond 

Jambon et Bacon 

Marque Rex J ambon 
et Bacon d’Omaha, TJ.S. 

Marque Impérial Jam¬ 
bon et Baoon Hamilton, 


Trains quittant Winnipeg chaque Lundi, 
Jeudi et Samedi a 8.50 correspondant avec les 
bateaux. ■ ■ ■ / 

VOIE DIRECTE 

AU KLONDYKE 

Par WRANGEL ET SKAGWAY 


Pour plus amp 1 es informations, on est prie de s’enquérir 
a nos ateliers . . . 


Coins des Rues Princess et James 


s s. Tartar et Athenian 


Les plus grands steamers qui fassent le trajet 
du Yukon. Spécialement aménagés pour îa 
transport des voyageurs; installation hors ligne 


pour chaque classe 


qui revient l'honneur d'un pareil 
changement ? 

A oui sinon à Sir Wllfrid 


Grande Réduction sur le 


Vancouver et Victoria 

CHAQUE JEUDI 


THE et CAFE 


La Cie d’imprimerie de 
“L’Echo de Manitoba 


Laurier. 


Ecrivez pour les Pamphlets, décri¬ 
vant les routes conduisant au 
Yukon et pour les dates du départ, 
prix, etc., etc. 


The- Broken Pekoe-valant 60c. 
vendu 50c. la livre. v 

The—Orange- valant 50c. vendu 
40c. la livre. 

The-Souchon g-valant 40e. vendu 
25c. la livre. 


Par décret publié par le Journal 
Officiel du 26 mai, le gouvernement 
français a créé, à Paria, un “ Office 
du Commerce Extérieur,” où doi¬ 
vent se centraliser tous les rensei¬ 
gnements de nature à favoriser le 
commerce d’importation et d’expor¬ 
tation de la France. A cet Office, 
sont adjoints, avec le titre de Con¬ 
seillers du commerce extérieur, les 
négociants résidant soit en France, 
soit à l’étranger, qui sont plus à 
même de renseigner le commerce. 
Parmi ces conseillers, nous trou¬ 
vons le noms de M. Emile Galibert, 
négociant en cuirs et peaux, Prési¬ 
dent de 4a Chambre de Commerce 
française de Montréal. 


ROBERT KERR 

I DD . WINNIPEG, 


COIN DES RUES MAIN ET WATER 


VENEZ VOIR 


Le Piano Nordheimer 

ALBERT EVANS 


Le Public trouvera à cet établissement 


Uu grand assortiment de livres de tous genres, 
d’article de piete et de fantaisie, 

Décorations d'autel, 

Effets classiques et de bureaux 

Jouets, cadres, fleurs artificielles, etc., etc., 


Français. Rio. 

Turc* O. O. Blend. 

Arabe. Jersey en boite. 


318 RUE MAIN 


Pianos accordes 
44196. 


Moka. 

Java. 

Maracaibo 


Beurre frais, Oeufs, Fromage 

Toujours a vendre, du lard au plus bas prix. 

Farine de Keewatin la meilleure 
du monde. Pain fait avec cette fa¬ 
rine 5c. le pain. 


A des prix défiant toute concurencc 


J’ai aussi l’honneur d’annoncer a M. M. les Commissaires que je 
viens de recevoir une grande variété de livres pour distributions des 
prix, et quq je suis en mesure de les vendre à aussi bon marché qu’à 
Montreal. 

Remise spéciale aux commissaires et institutrices. 


Sur l’esplanade des invalides. 

—Nous pouvons causer entre 
vieux braves. 

—Vous avez été soldat ? 

—Comment ! Pendant 35 ans, 
j’ai présidé à la conservation des 
paillasses militaires. 


Si vous avez quelque chose dont 
la publication serait importante, ou 
si vous avez des renseignements 
particuliers que vous désirez rendre 
publics, faites - les parvenir à 
L.ECHO DE MANITOBA, boîte 
1309, Winnipeg. 


Tout le monde connaît les prix 

Harrington & Cie. 


M. E. Keroack 

















L’ECSÔ DE MANiToBA 


Au “Grand” opéra, la" Société 
Empire Comedy continue la série 


MAGASIN 


La mexie vielle histoire 


Uu tour de roue et voua venez visiter 
nos parloirs. Voue y trouverez de la 
crème a la glace du thé, du café, du ooooa 
en somme tout oe que vous pouvez sou¬ 
haiter. 


La procession St-Jean-Baptiste 

qui en raison du mauvais temps, 
_ • 1 « « • 1 1 __ 


TOUJOURS LE MEILLEUR MARCHE 

Vente de Syndic 


M. Froment de Notre-Dame de 
Lourdes, est à Winnipeg en pro¬ 
menade 


na pu avoir lieu dimanche der¬ 
nier, est remise à dimanche pro¬ 
chain à neuf heures du matin. 
Le point de départ sera toujours à 
l’angle de la rue Main et du 
Broadway. La procession se rendra 
de là à l’immaculée Conception. 


sacrifie a moitié prix Hardes 
i et enfants a moitié prix. 

——————— * 

promptement executee 


L’Exposition Industrielle de 
Winnipeg ouvre le 11 juillet pour 
se terminer le 16. 


Toute commande par m&Ue 


434 Rue Main 

Winnipeg 


Le prix du foin continue à 
monter à Winnipeg ; il vaut cette 
semaine $10 la tonne. 


Une erreur qui s’est glissée dans 
notre dernier numéro nous fait 
citer à tort M. McGeer comme 
agent spécial de la “ Great West 
Life Insurance Coy.” C’est M. 
McTeer que nous voulions dire. 
M. McTeer, récemment arrivé par¬ 
mi nous de la Province de Québec, 
est bien connu à Saint-Boniface 
où il réside. 


QUALITB 


AU 

PLUS BAS PRŒ 

Tout article livre est garanti 


M. Martineau du Département 
des Indiens à Portage du Rat, 
était en ville ces jours derniers. 


P» le fabricant 


A» C«i McRAE 


Nous vendrons des billets 


Grande représentation chaque 
soir au Pavillon de la rue Banna- 
tyne par les White Entertainers. 


Vente en gros de voitures, 
et fabricant de ' 


Ligne première classe à Minneapolis, St. 
Paul, Chicago, St. Louis, etc. La seule 
ligne ayant chars buffet et Pulman k l’Est. 

Meilleur marché à tous les points du Ca¬ 
nada et les Etats de l’Est, via St. Paul, et 
Chicago ou Duluth, faisant connection di¬ 
recte et ainsi gagner du temps, ou si pré¬ 
férable permettant de visiter les grandes 
villes sur la route. 


M. Strevel, un des constructeurs 
du chemin de fèr du Sud-Est, dé¬ 
clare être rendu à cinq milles de 
Sainte-Anne. 


Confédération 


L'ECHO DE MANITOBA est 
en vente chez Melle M. E. Kéroack, 
coin des rues Main et Water. En 
face de l'hôtel Manitoba. 


Association 


A l’Ouest 


Office:—478 MAIN 8TREET, WINNIPEG, MAN 

Il n’y a pas de conditions tant qu’a le résidence, voyage ou occupation 
dans nos “ polices accumulant sans conditions émanées de cette com¬ 
pagnie . Ces Polices guarantisent assurance étendue, polices “ paid 
up et comptant sur valeurs rendues. 

W. C. MACDONALD, Actuaire J. K. MACDONALD, Man. Directeur 

Man., N.W.T. and B.C.—Winnipeg Office, 467 Main Street 
8 - 5 - 98 . C. K. Kerr, Caisser D, McDonald, Inspecteur 


Au Kootenay, ( le seul service sur terre ) 
Victoria, Vancouver, Seattle, Tacoma, 
Portland. Connectant avec les lignes 
Tra*B-Paciflc pour la Chine et le Japon. 

Steamers côtiers et steamers d’excursion 
pour l’Alaska. Aussi service rapide et les 
plus comfortabies chars Pulman pour le 
service des touristes roulant de San Fran¬ 
cisco et des differents points de Californie 
j’usqu’a San Francisco sans dérangements. 
Départ de St. Paul chaque mercredi. Les 
passagers du Manitoba désirant user de ces 
dits chars devront partir ce même jour, 
Prix spèciaux d’excursion à l’année. 


Docteur Dame 


r L’ECHO DE MANITOBA, 
resser à lui pour toute publi- 


Nous sommes heureux d’annon¬ 
cer le retour dans notre ville de 
notre sympathique concitoyen, le 
Docteur Dame, après un voyage 
d’agrément à travers les Etats- 
Unis et le Mexique. 

Le Docteur, tout en voyageant 
pour rétablir sa santé, n’a pas né¬ 
gligé ses études car il a visité tous 
les grands hôpitaux et autres insti¬ 
tutions de ce genre dans l’ouest des 
Etats-Uns. II a surtout fait un 
examen approfondi des différents 


cation 


Le Free Press annonce que Le 
Manitoba a été acheté par MM. le 
Sénateur Bemier et A. Bérubé, et 
qu’il va devenir un organe conser¬ 
vateur ! ! ! 


Fabrique par . “ 

LA CIE R. A. LISTER, LTD. 

232 et 234 Rue Kingr - - Winnipeg 

WM. SCOTT, Gerant 

Et 18 Rue St. Maurice, Montreal 


Au vieux pays 


Le Révérend Père Leduc est 
parti samedi dernier pour Edmon- 


J. De L. Tache, Gérant 

Agents vendeurs pour le Canada 

de TEeremeuse MELOTTE_ 

Pour simplicité do construction rotation facile, perfec¬ 
tion de 1 ouvrage et sa durée nos Eoremeuses n'ont pas 
d égales. Si vous désirez de la presure (Itennet,) Couleur 
a fromage, Bandages. Boites a fromage écrivez ou venez 
00 ni n *té r8 nOS PriX * r ° 8, ^«rapondance en Français 


Cabines réservées et billets deconnection 
avec toutes les lignes de steamers partant 
• do Montreal, Boston, No w York, et Phila¬ 
delphie pour l’Angleterre et les autres 
points du continent. Aussi pour l'Afrique 
du Sud et l’Australie. 

Ecrivez pour les prix ou adressez vous k 


ton, après un voyage de deux 
semaines à Portage du Rat et à 
Saint-Boniface. 


LA PROVINCE DE 


Gen. Pass. and Ticket Agent 

St. Paul, Minn 

H. SWÏNFORD, 

Gen, Agent, Winnipeg. 


Le nouveau poste central de 
Pompiers sera élevé sur l’emplace¬ 
ment actuel du marché à foin. Une 
commisson a été nommée pour 
pourvoir à la mise en vigueur de 
cette décision. 


Offre des advantages exceptionnels aux colons 


_ soit comme jour 

nalier, comme crémier, comme éleveur de bestiaux ou comme culti 
vateur. 

Il n’y a jamais eu un temps plus opportun que le présent doui 
venir s’établir au Manitoba. 


Mardi matin a été célébré le ser¬ 
vice anniversaire de la mort de 
Mgr Taché, premier archevêque de 
St-Boniface (1871) et toute notre 
population française s’est associée 
de cœur à. cette cérémonie. 


Distribution des Prix a 
l’Academie Sainte- 
Marie. 


HORAIRE—A partir do Vendredi, 8 Oct 1897. 

Allant au Nord. Allant au Sud. 

Lisez en descendant. Lisez en montant. 


Il y a 25 ans, les principaux produits de Manitoba, étaient les 
fourrures des bêtes sauvages. Aujourd’hui les produits consistent en 
blé, bestiaux, beurre et fromage. 


Lundi a eu lieu la distribution 
des prix à l’Académie Ste-Marie, 
sous la présidence de Son Honneur 
le Lieutenant-Gouverneur Patter¬ 
son, qui a félicité la supérieure et 
les succès des remarquables résul¬ 
tats obtenus. 

Il a également remercie Melle L. 
Becber qui lui avait présenté une 
adresse de remerciement dour l’in¬ 
térêt qu’il portait à l’Académie 
Ste-Marie. 


Lettres 


Le nouveau bureau des 
Mortes ” créé à Winnipeg est com¬ 
plètement organisé. Déjà les im¬ 
primés et fournitures sont arrivés à 
rHôtel des Postes. Les nouveaux 
titulaires sont prêts à entrer en 
fonctions le 1er juillet. 


STATIONS 


La population s’est élevée de 12,000 âmes à 200,000; les terres en 
culture, de 10.000 âcres à 2,000,000 ; le nombre des écoles de 16 à 982. 

Même durant les dix dernières annés ; les résultats n’en sont pas 
moins remarquables ; comme peut le faire voir le tableau suivant : 

1885. 1895. 

Blé... 7,420,440 minots 41,776,038 minots 

Avoine. 6,364,263 u 22.555,733 i, 

Orge. 1,113,48 1 5,645,036 , t 

Total 14,807.184 n 59,975,807 „ 

Augmentation dans dix ans, 45,068,623 minots 

4 

La superficie enculture, pour le blé, l’avoine et l’orge était : 

En }j®j. 566,228 Acres 

•• 1895. 1,722,773 n 

Augmentation. 1,156,525 aores 

La Province a un système municipal, qui est simple économique 
et effectif. Les taxes, dans toutes les parties, sont conséquement ré¬ 
duites au minimum. 

Des terrains peuvent être achetés, dans les differents localités, 
avec des termes de paiement très faciles. Des prix variant de $2.20 de 
l’âcre en augmentant. On peut encore obtenir des homesteads gratis, 
dans quelques parties de la Province. 

On peut auœi obtenir, toutes les informations désirées, ainsi que des cartes, etc.. en en* 
faisant la demande a— 1 

THOS. GREENWAY, 

Ministre de l'Agriculture et de l'immigration, WINNIPEG, MANITOBA 

Ou à W. D. SCOTT, 

Agent d’immigration pour Manitoba, No. 30, Rue York, TORONTO, ONT 


i 7 50 .Winnipeg 

Il 00 Portage la Prairie 
11 30 _Macdonald.... 

11 50 ... Wcstbourne ... 

12 25 .Woodsido. 


A2235 
20 00 
19 25 
19 00 
18 30 
18 00 


12 50|.Gladstone 


Gladstone Je 


.... Ogilvie... 
....Plumas.... 
... .Glenella.. 
...Glencairn .. 
.... Elliott,.. 
....Laurier.... 
. .Makinak... 
.Ochre River. 

...Dauphin... 

Valley River. 
.. Sifton. 
.Fork River.. 


13 56 

14 25 

15 06 

16 40 
16 16 

16 48 

17 15 
17 45 

A1830 
L19 30 
20 02 
20 25 

20 58 

21 35 


Abonnez-vous à L'ÊCHO DE 
MANITOBA, le plus jeune des 
canadiens - français de 


14 06 
13 40 
13 15 
112 30 

AlOôô 
10 23 
10 00 
9 25 


journaux 
l’Ouest, mais aussi le seul unique¬ 
ment dévoué aux intérêts de tous 
ceux qui parlent la langue fran¬ 
çaise. L’avenir est aux jeunes. 


Winnipegosis 


D. B. HANNA 


M. et Mme Lemay sont bien 
cruellement éprouvés. Ils viennent 
de perdre un autre enfant, emporté 


Superintendent, 


par la fièvre en quelques jours. 
C’est la seconde fois dans le court 
espace d’un mois que la mort vient 
endeuiller cette famille. 


Maréchal ferrant de première olasse. 


Spécialité de chevaux trotteurs, 
de courses de route, etc. 

Faits avec soins toutes espèces de ferrages. 

REPARATIONS de YOITORES GARANTIES 


Le bazar au profit du noviciat 
des RR. PP. Oblats, à St-Charles, 
s’ouvrira vendredi 1er juillet et 
durera quatre ou cinq jours. Des 


voitures stationnées au pont du 
Broadway, seront mises à la dispo¬ 
sition des visiteurs pour les trans¬ 
porter à St-Charles. 


(Membre de l'association nationale protectrice 
do ferrage de o heuaun, de l'Amérique). 

COIN OEÔ 

Rues Graham et Fort, WINNIPEG 

Entre l’Hôtel Grand Central et le N.P 


winnipeg Stained Q-lass Works 

FABRICANTS DE 

Enseignes Artistiques, Vitreaux 

d'Eglises, Vasistas Colores 


Dimanche soir, Grand Concert 
Saeré donné en faveur du bazar 
tenu à Saint-Charles. Outre de 
nombreux artistes de la localité un 
grand nombre de nos meilleurs mu¬ 
siciens de Winnipeg ont promis 
leur concours. Ce sera un véri¬ 
table événement artistique. 


Longpré, etc., etc. 

Une exposition des travaux exé¬ 
cutés par les élèves dans le cours 
de l’année a mérité les éloges de 

tous les assistants. 


Je paye le plue haut prix pour pel¬ 
leteries crue. 

M- F. ST. JOHN, 

Bloc Ry&a, Bue Main, 


Vis-à-vis Lako of the Wood Miiiing Co 
































